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On voit arriver une Troupe de Personnes désolées qui viennent vers la Montagne déplorer la
disgrace de Psyché. Leurs plaintes sont exprimées de cette sorte par une Femme désolée et deux
Hommes affligez. lls sont suivis de six Personnes jotiant de la Fliite, et de huit autres qui portent
des Flambeaux a la maniere de ceux dont les Anciens se servoient aux Pompes Funebres.
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